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270 SEANCE DU 19 DECEMBRE 1935

G. Mettetal. — Regenerats de pattes greffes sur territoire queue
chez la Salamandre.

Apres avoir constate, dans une premiere serie d'experiences,

que les regenerats peuvent, chez la Salamandre, evoluer vers
des formations de pattes meme apres avoir ete separes de leur
base, j'ai ete amene ä rechercher si cette evolution pouvait etre
modifiee par une influence provenant d'un territoire actif. Les

bourgeons ont ete preleves sans base aux memes Stades que
dans les premieres experiences et ont ete greffes sur la queue.
II a ete effectue un total de 40 greffes.

A. — Dans deux cas, aucune action de la queue n'a pu etre

reconnue: les bourgeons avaient ete greffes k l'äge de 20 jours;
ils ont fourni des autopodes complets absolument typiques: seul

le squelette du tarse etait reduit.

B. — Dans tous les autres cas, les tissus de la queue ont
proliferc et l'on a obtenu des regenerats en chimeres. L'irnpor-
tance de cette reaction est tres variable: eile peut, soit atteindre
tous les tissus de la queue y compris la moelle, soit se burner

au squelette et aux parties molles, ou aux parties molles seule-

ment.

a) Lorsque la moelle envoie une derivation dans le regenerat,
il en resulte une formation de grande taille qui ne presente
aucun caractere de patte. Au centre, se trouvent la moelle et,

le squelette entoures par des muscles, ayant la disposition des

muscles de la queue; le bourgeon semble avoir ete reporte
distalement et ne montre aucune evolution.

b) Parfois le squelette seul reagit; il envoie vers le bourgeon
une derivation qui ne penetre pas k l'interieur. Dans certains

cas, cette reaction arrete toute differentiation du greifon qui
forme une masse fortement distendue par la lymphe, reliee

par un etroit pedoncule k la queue et qui reste purement
mesenchymateuse. Dans d'autres cas, on obtient des formations
de pattes, toujours reduites et noyees dans un mesenchyme
abondant. La dissemblance des resultats ne semble pas due
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ä une difference dans Faction de la queue mais depend plutöt
de la resistance des bourgeons.

c) Enfin, dans la majorite des cas, la reaction de la queue
se borne aux parties molles.

Un seul regenerat n'a pas evolue: greffe ä l'äge de 9 jours,
il a augmente de volume mais n'a presente aucune differen-
ciation nouvelle; il etait constitue par une masse mesencliyma-
teuse fortement pigmentee.

Tous les autres bourgeons ont donne des formations de

pattes; celles-ci sont toujours entourees d'un mesenchyme

abondant; le squelette se trouve parfois reporte distalement

par suite de la proliferation des tissus de la queue; on voit
alors les muscles de cette derniere relies par une mince ligne
musculaire ä ceux du bourgeon qui entourent le squelette, ce

qui semble indiquer que les muscles du regenerat proviennent
en partie du moins, de ceux de la queue.

L'autopode, dans le cas des bourgeons de 6 jours, se borne
ä un doigt ou exceptionnellement ä 2, mais sans tarse.

Les bourgeons de 9 et 12 jours donnent des autopodes

comprenant de 1 ä 3 doigts; ils sont done moins complets que
ceux obtenus dans les greffes sui territoire neutre et paraissent
avoir ete genes dans leur developpement.

Les bourgeons de 15 jours, par contre, donnent des formations
semblables ä celles obtenues dans la premiere serie d'experience.

Dans l'ensemble, les bourgeons greffes sur queue se deve-

loppent moins completement que ceux greffes sur territoire
neutre. La proliferation des tissus de la queue suffit d'ailleurs
ä expliquer ce trouble dans le developpement, sans qu'il soit
necessaire de faire intervenir un conflit de determination.
Lorsque la proliferation des tissus de la queue est particuliere-
ment forte, eile peut empecher toute differenciation du bourgeon.

Aucun resultat ne traduit un renversement de

determination. Les seules formations de type caudal ont ete observees
dans les cas de reactions de la moelle et il ne semble pas que le

bourgeon y ait joue aucun role. Dans tous les autres cas, ou
bien le bourgeon evolue en une patte plus ou moins complete
ou bien il reste lophiodermique, mais sans aucune differenciation

de type caudal.
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